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DES Eu ropéenTs.. j

comme xxne fiiite des troubles prëcé- côTTTzl
dents, & comme des étincelles d'un t*»"?* ^^*

feu quipourroit avoir des fuites très ^^ ,j,^^

pernicieufes pourfon projet, s'il n'é-

toit éteint de bonne heurtf . Son efprit

ctoit agité par les plus triftes réflé-

îdons , & après avoir examiné difté- '
'

rents moyens , il forma une réfolution

bien propre à faire connoître la gran- .

deurde fon courage.Ce fut de détruire

(es vaiffeaux , pour que les foldats ,

privés de tout moyen de s'échaper

,

îe déterminaffent à agir avec encore

plus d'ardeur & d'unanimité y puif-

qu'il falloit vaincre ou mourir. Il com-
muniqua fon projet à fes confidents

,

.quiparleursinfinuations,foutemiesde

préfents faits à propos , furent fi bien

perfuaderleurscompagnons,^ que les

matelots eux-mêmes dédarerent una-

nimement que les vaiffeauic étoient

en grand danger de couler à fond

,

après les dommages qu'ils avi lent

foutFeits : enforte que Cortez parut

agir conformément à leurs défirs!^

<}uand il donna ordre d'apporter à
terre les voiles , les cordages & les

ferrements des navires , avec toutes

les planches qui pouvoient fervir ;

tCnfujteil.fit coiilertà fond tous les
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